| recevrons au commencement de décembre, nous 


fanada et Etats-Unis - - 


aropo (compris le port .— 


eme 


TARIF DES ANNONCES: 


{ere insertion, par ligne... 


Chaque insertion supséquente 10 


CHEMIN DE FER 


CANADIEN DU PACIFIQUE, 


PAR MILLIERS AU MAGASIN DE HARDES-FAITES| sx rome anveeuts 


DE WALSH. 


PARDESSUS 


1,000 


de toutes grandeurs et qualités, au magasin de Walsh, de $3.50 en montant—à moitié prix 
actuellement. 


7 
Allez et Voyez 


les pardessus de $3.50 chez Walsh ainsi que les pardessus (pea Jackets) au même prix. 


Ils sont ce 
qu'il y a de mieux. 


HABILLEMENTS :-: D'AUTOMNE :: ET :-: D'HIVER 


En grande variété chez Walsh et à prix moitié plus bas que dans les autres magasins. 


VENTE SPÉCIALE D'HABILLEMENTS D'AUTOMNE ET D'HIVER QUI SE FAIT ACTUEL- 
LEMENT CHEZ WALSH. AVANTAGES EXTRAOBDINAIRES OFFERTS. 


513 Rue Principale, vis-a-vis l’Hotel-de-Ville. 


jl j 10 10 


Manitoba Lumber & Fuel Co, (Limited) 


BUREAUX : 

363 RUE PRINCIPALE, WINNIPEG, 
(Côté Est de la rue Principale.) 
COURS ::-: À :: BOIS 
Au pied de la rue Water, près du chemin 
de fer Northern Pacific et Manitoba, 
et au chemin de f r Pacilique 

| Canadien. 

| L'endroit le meilleur marché de Winnipeg 
pour 

| CHARBON, BOIS DE CHAUFFAGE ET 
BOIS DE CONSTRUCTION, 


En gros et en détail. 


Une visite est reepectu“usement sollicitée, 
JOSEPH DAVIS, Gérant. 


Boucher. N.B.—Le public trouvera à nos bureaux 
: ‘ . des personnes parlant le français. la 16.5 89 
Coin de l’Avenue Tache et de la Rue 
D ce RICHARD & CIE. 


Vins, Liqueurs et 
Cigares. 


1365, RUE PRINCIPALE, 


S ET EN DETAIL. 


EN GRO 


L2 e e L . 4 
Toujours en mains des viandes de première qualité. 


BŒUF, - VOLAILLE, - MOUTON, - LARD, WINNIPEG. 
SUUCISSES, - VIANDE FUMÉE, - VEAU, ue 


Les Amateurs de Vins 
trouveront qu'il est de 
leur intérêt de venir 
visiter notre établisse- 
ment avant de donner 
leurs commandes ail- 
leurs. Nous avons sans 
contredit le meilleur as- 
sortiment de la Pro- 
vince, et nous promet 
tons de vous étonner 
par le Bas Prix de nos 
Marchandises. 

Nous faisons une spé- 
cialité des Vins de Bor- 
deaux, et nous serons 
heureux de vous fournir 
des échantillons sur de- 
mande. 


ECURIE DE LOUAGE. 
à Fe DM FABRIQUERA — : | 

: + No. 45 AVENUE DU PORTAGE, No. 45 
LES HARNAIS ET SELLES DE TOUTES DESCRIPTIONS, WINNIPEG. 


GROS HARNAIS POUR FERME, HARNAIS DE COUPE, 


DOUBLE, ET HARNAIS TRACK UNE SPÉCIALITÉ, 
ÉTRILLES, BROSSES, FOUETS, ETC. 


ETC., ETC., ETC. 


{ 


VACHES A LAIT ET BŒUFS DE TRAVAIL 


A vendre en tout temps. 


Au CompranT, tous les produits de la | 


J. B. LAUZON. 


Nous achetons, 


campagne. 


lan 16.2.88. 


L. 


Sellieret Harnacheur 
069 RUE PRINCIPALE, WINNEPEU, 


(Forte voisine de MM. Richard & Cie.) 


MM. Péliscier & Frère propriétaires d'é- 
curie de louage, de pension et de vente, 
donneront une attention spéciales aux che- 
vaux et autres animaux malades qui leur 
seront confiés. 

Fiacre à toute heure du jour et de la 
nuit. Coramunication par téléphone; ap- 
pelez le No. 165. 

Winnipeg, 2 avril, 1884. lan 23. 84 


DE VOITURE 


M. Joval so'licite le patronage de ses compatriotes et leur garantit satisfaction. 


#æ TOUTE COMMANDE EXÉCUTÉE UE PUR ET A BAS PRIX 
6m. 31.10. 


d'Exeursions a l'Est 


A PRIX REDUITS 


Partira de toutes les stations dans Manitoba 
et le Nord-Ouest depuis et inclus 
Calgary 


Tous les endrnit: dans Ontario et à 
l'ouest de Montréal, dans la pro- 
vince de Québec, 

Londj, le 11 Nov. | Londi, le 18 Nov. 
Lndi, le 25 Nov. | Lundi, le 2 Dec. 
Lundi, le 9 Dec. 

Et tous les Jours 
Depuis lundi, le 16 décembre 
jusqu’à lundi, le 23 décem- 
bre, inclusivement, 


AUSSI — 


Du 6 au 8 Jan. inclusivement 


BILLETS de RETOUR de Lere CEANSE 


BONS POUR 90 JOURS 
Avec le privilège d'arrêter aux stations. 
Une extension «le temps sera accordée sur 
paiement d’une légère indemuite 
aux agents de l’est. 

| boro, Ston#wall, Selkirk-Ouest et 

les stations intermédiaires. 
$43.10 de Deloraine, Man. 
$45.00 de Broadview, Assa. 
850.00 de Moose Jaw, Assa. 


855.00 de Medicine Hat, Assa. 
$60.00 de Calgary, Alta. 


Taux proportionne!s de chaque station 
internediaire. 


De Winnipeg, Pertage-la-Prairie, 
Brandon, Gretna, Killarney, Glen- 


Tous les soins possibles seront donnés 
aux excursionnistes pour leur assurer l'a- 
grément et le confort. Il faët retenir ses 
billets de passage et de lil des agents aus- 
sitôt que possible. 


Chars Réfectoires et chars Dor- 
toirs sur tous les trains. 


PAS DE DEPLACEMENT, PAS DE 
CHANGEMENT, PAS DE DÉLAI. 


Pour plus amples renseignements s'a- 
dresser aux agents du Pacifique. 


ROBT. KERR. 

Agt. gén. des pass. 
Winuipeg. 

2m 141188 


ECURIE DE LOUAGE, Et. 


M. NAPOLEON H. HOUDE vient d'ou- 
vrir une Ecurie de Louage, de Pension el de 
Vente sur la rue Dumoulin, à côté de 
l'Hôtel Beauregarl. Satisfaction est ga- 
rantie à tous ceux qui voudront bien l’en- 
courager. 

Une attention particulière sera donnée 
aux chevaux en pension. 

N. H. HOUDE, 
1a 12,5,8/ Rue Dumouliu, Saint-Boniface. 


LIBRAIRIE KERVAUK, 


17 Rue Lombard, Winnipeg. 


(A quelques pas de la rue Main, en face 
de l'Hôtel du Canada). 


Et Saint-Bonaface, Rue Dumoulin. 


D. McNICOLL, 
Agt. gén. des pass. 
Montréal, 


Livres, papeteries, images, tapisseries 
cadres, fournitures pour écoles el bureaux 
jouets, articles religieux et de fantaisie 


EN GROS ET EX DÉTAIL. 


Correspondance pour tout ce qui regarde 
le commerce de librairie et l'importation. 


M. A. KEROACK. 


HOTEL SAINT-BONIFACE. 


COIN DES RUES TACHÉ ET 
NOTRE-DAME. 


FIDÈLE MONDOR, PROPRIÉTAIRE 


ports. Aussi bonnes ecuries. 
Prix moiérés. 
geusement connue. 


ia.7.11.89. 


De première classe, sous tous les rap- 


La maison est avanta- 


Saint-Boniface, Manitoba, 11 Decembre 1889 


REPRODUCTIONS. 


LES VŒUX DU SAGE 
Laissons, laissons aller le monde 
Comme il lui plait, comme il l'entend ; 
Vivoñs caché, libre et content, 
Dans une retraite profonde. 

Là, que faut-il pour le bonheur ? 
La paix, la douce paix du cœur, 

L:. désir vrai qu'on nous oublie, 

Le travail qui sait éloigner 

Tous les fléaux de notre vie, 

Assez de bien pour en donner, 


Et pas assez pour faire envie. 
FLONAN. 


PENSÉES 1 


—La plus grande punition de 
vivre sans Dieu, c’est souffrir 
sans consolation. _— 


—La mort viènt avant que 
nous puissions avoir appris à 
vivre.—(BossUET.) 


—Il y aura toujours quelque 
chose de nouveau à dire sur les 
femmes, tant qu’il en restera une 
sur la terre. 


—Celui qui se reçent de bonne 
foi, est plus loin du mal que ce- 
lui qui ne le connut jamais. 


—Quelle inconséquence que 
d'abréger par mille excès une 
vie dont on n’envisage le terme 
qu'avec frayeur ! 

—Les gens heureux ne se cor- 
rigent guère. Ils croient toujours 
avoir raison quand la fortune 
soutient leur mauvaise conduite. 


—La calomnie est un monstre 
né sans yeux et sans oreilles, 
mais avec cent langues pour 
divulguer ce qu’il n'a pu Voir 
ni eutendre. 


ee  ——  ——— 


LES CRÉATURES NE SONT 
RIEN POUR L'HOMME 


Si l'homme n'a point d'autre 
bonheur à espérer qu’un bon- 
heur temporel, pourquoi ne le 
trouve-t-il pas sur la terre ? d’où 
vient que les richesses l'inqui- 
ètent, que les honneurs le fati- 
guent, que les plaisirs le lassent, 
que les sciences le confondent et 
irritent sa curiosité, loin de la 
satisfaire ; que la réputation le 
gène et l’embarrasse, que tout 
cela ensemble ne peut remplir 
l'immensité de son cœur, et lui 
laisse encore quelque chose à dé- 
sirer ? Tous les autres êtres, con- 
tents de leur destination, parais- 
sent heureux à leur manière, 
dans la situation où l’auteur de 
nature les a placés. Les astres 
tranquilles dans le firmament, 
ne quittent pas leur séjour pour 
aller éclairer une autre terre ; la 
terre, réglée dans ses mouve- 
ments, ne s’élance pas en haut 
pour aller prendre leur place ; 
les animaux rampent dans les 
campagnes sans envier la desti- 
née de l’homme qui habite les 
villes et les palais somptueux ; 
les oiseaux sé réjouissent dans 
les airs, sans penser s’il y a des 
créatures plus heureuses qu'eux 
sur la terre. Tout est heureux. 
pour ainsi dire, tout est à sa 
place dans la nature; l’homme 
seul est inquict, mécontent, 
l’homme seul est en proie à ses 
désirs, se laisse déchirer par des 
craintes, trouve son supplice 
dans ses espérances, devient 
triste et malheureux au milieu 
de ses plaisirs; l'homme seul ne 
rencontre rien ici-bas où son 
cœur puisse se fixer. D'où vient 
cela? O homme! ne serait-ce 


ENT 
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- CHEZ 


ANDER ET COMPAGNIE 


pibliothèque du 


LE MANITOBA 


JOURNAL HEBDOMADAIRE. 


point parce que vous êtes ici-bas 
déplacé ; que vous êtes fait pour 
le ciel; que votre cœur est plus 
grand que le monde, que la terre 


n'est pas votre patrie, et queltaines saisons, 


No. 9, 


LE MANITOBA 


EST PUBLIÉ 
LE MERCREDI DE CHAQUE 
SEMAINE 
A SAINT-BONIFACE, MANITOBA 


Par la Cie Canadienne de Publicatior. 


Toute communication concernant 
le journal doit être adressée à 


EDMOND TRUDEL, 
Directeur, 
Saint-Boniface, Man. 
Canada. 


[neuve d'être un vaste rocher 
stérile, enveloppé de brouillards. 
Des brumes épaisses reposent sur 
les eaux qui l'entourent à cer- 
mais l'ile, elle- 


tout ce qui n'est pas Dieu n'est | même, échappe plus générale- 


rien pour vous ?—MaAssILLON. 


LA PRIÈRE 


Quand vous avez prié, ne sen- 
tez-vous pas votre cœur plus 
léger, et votre âme plus con- 
tente ? 

La prière rend 
moins douloureuse et la joie plus 
pure : elle mêle à l’une je ne sais 
quoi de fortifiant et de doux, et 
à l’autre un parfum céleste. 

Que faites-vous sur la terre, 
et n'avez-vous rien à 
à celui qui vous y a mis ? 


ment à la pluie fine et froide de 
beaucoup d'autres pays d'Amé- 
rique. Par exemple, on est con- 
vaincu que le Nouveau-Bruns- 
wick et Îe Nouvelle-Ecosse souf- 
frent davantaäÿe des pluies et des 
brumes. 

Les rivages sont bien décou- 


l'affliction|PésS au grand avantage des pê- 


cheurs américains, anglais et 
français qui viennent tous les 
ans pêcher la morue sur les cé- 
lèbres bancs de Terreneuve. Ces 
bancs qui s'étendent à l'est et au 


demander |sud-est de l'ile sur sept à huit 


degrés de lattitade, doivent leur 


Vous êtes un voyageur qui existence d'après l'opinion de 


cherchez la patrie. 
point la tête baissée ; 
ver les yeux pour reconnaître sa 
route. Votre patrie, c'est le ciel; 


presse ? ou ce désir est-il 


Ne marchez | Plusieurs géographes, au courant 
il faut le-| polaire. 


Celui-ci entraine dans 
la direction du sud depig les 
rives du Groënland et des ardhi- 


est-ce que nul désir ne vous pels arctiques, d'énormes gla- 
muet 2|çons, cimentant des rocs et fes 
A quoi | Pierres. Dans les parages où le 


Il en est qui disent: 
bon prier ? 
dessus de nous pour écouter 
si chétives créatures. Et 


donc a fait ces créatures chétives, graviers. 
qui leur a donné le sentiment et |aVeC 
la pensée et la parole, si ce n’est | Une mer 


Dieu ? Et s’il a été si bon en- 
vers elles, était-ce pour les dé- 
laisser ensuite et les repousser 
loin de lui? En vérité, je vous 
le dis, quiconque dit dans son 
cœur que Dieu méprise ses 
œuvres, blasphème Dieu. 

Il en est d’autres qui disent: 


Dieu est trop au-|Courant du pôle se choque au 
delcourant du 
qui fondent et abandonnent leurs 


lfe, les glaçons 


De la sorte s'est formé 
le secours des âges, dans 
de 8,000 à 10,000 pieds 
de fond un banc qui occupe de 
deux, et peut-être trois fois l'é- 
tendue de la France. 

Les anglais de la métropole et 
des colonies américaines pren- 
nent la plus grande part à la 
pêche des bancs. Les français 
arrivent encore les derniers, dit- 


À quoi bon prier? Dieu ne sait-|0n. et pourtant il vient de vingt- 


il pas mieux que nous ce dont Cinq mille matelots par an des 


nous avons besvin? Dieu sait| 
mieux que vous ce dont vous 
avez besoin, et c'est pour cela 
qu'il veut que vous le lui de- 
mandiez; car prier Dieu, c’est 
posséder Dieu. 

Le père connaît les besoins de 
son fils ; faut-il à cause de cela 
que le fils n'ait jamais une pa- 
role de demande et d'actions de 
grâces pour son père ? 

Quand les animaux souffrent, 
À tr ils craignent, ou quand 
ils ont faim, ils pou:sent des cris 
plaintifs. Ces cris sont la prière 
qu'ils adressent à Dieu, et Dieu 
les écoute L'homme serait-il 
donc dans la création le seul être 
dont la voix ne düût jamais mon- 
ter à l'oreille du Créateur ! 

Il passe quelques fois sur les 
campagnes un vent qui des- 
sèche les plantes, et alors on voit 
leurs tiges flétries pencher vers 
la terre; mais humectées par la 
rosée, elles reprennent leur frai- 
cheur, relèvent leur tête languis- 
sante. Il y a toujours des vents 
brûlants qui passent sur l'âme, 
et la dessèchent. La prière est 
la rosée qui la rafraichit.—La< 
MENNAIS. : 
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L'ILE DE TERRENEUVE 


Quelques renseignements sur 
l'ile de Terreneuve ne feront 
peut-être pas déplaisir à nos lec- 
teurs. 

Autrefois Terreneuve fut fran- 
çaise, 
elle tomba sous domination an- 
glaise. Par dessus l'océan, si 
terrible à ses heures, elle regarde 
l'Irlande, elle contemple Labra- 
dor dont elle est séparée par le 
détroit de Belle-Isle. A l'ouest, 


ports de la Manche et de l'Atlan- 
dique. 

Grand Banc est à 33 lieues 
du rivage, il a 100 lieues de long 
et 26 de large ; la profondeur de 
la mer à cet endroit, est de 15 à 
60 brasses. Le second, nommé 
le Banc vert, a 40 lieues sur 60 
de large. 

Les pêches, chaque année, oc- 
cupent 650 mille personnes et 
plus de 8000 bâtiments des Etats- 
Unis, de France et d'Angleterre. 

La pêche commence vers le 10 
mai et se continue jusqu’à la fin 
de septembre. 

On estime la valeur des pêche- 
ries canadiennes à 55 millions de 
piastres par année. 

Sur la côte Occidentale de 
Terreneuve à la baie Saint 
Georges, des français, des cana- 
diens, des acadiens ont fondé 
des établissements. Il y a là 12 
mille personnes, c'est-à-dire 12 
mille pêcheurs de morues. 
Toute la population de Terre- 
neuve, d'à peu près 150 mille, se 
presse sur la côte. L'intérieur 

t une terre en partie rocheuse, 
où les lacs s'entremélent aux 
forêts, aux bruyères, aux vallées, 
où le sol renferme de la houille 
et du cuivre, où les loups et les 
daims conrent en paix, où le 
castor bâtit des chaussées. 


Dr T. FAFARD, 


MEDECIN DE L'HOPITAL SAINT-BONIFACE, 


mais comme le Canada,!AVENUE TACHÉ, SAINT-BONIFACE. 


Heures de coasultation :——8 à 10 a.m., 
2à 6et 8 à 10 p.m. la 4.4.89, 


BOIS A VENDRE. 


Tremble vert buché à Saint-Vital et de- 


. 
le golfe Saint-Laurent la caresse | yant étre pris sur le terrain, $2.75 la 
ou la frappe, la berce au chant |corde. 


de ses vagues, ou la fait frémir 
de terreur au jour de la tempête. 


| On a faussement accusé Terre-| 1i4 12 89 


Au Magasin de Nouveautés, 344 Rue Principale, Winnipeg, 


‘ COMMENCANT JEUDI, 


le département ci-dessus mentionné. Cl À 
Cette vente se poursuivra Jusqu à 
inutile de mentionner nos prix, 


seront occupés à préparer t 
de l’excessive réduction de nos prix. | 
que de laisser détériorer nos marchandises. 


Ne manquez pas de profiter de cette vente chez ALEXANDER & COMPAGNIE, porte voisine de la Banque de Montreal. 


:0: 


LE 


S'adresser à 


HERMÉNÉGILDE BRUCE, 
Saint-Bonilace, 


14 NOVEMBRE. 


Ayant décidé d'ajouter un département à notre fonds de commerce déjà considérable, le département des tapis, prélarts, linoleums et marchandises pour familles, achetés des manufactures d'Europe, que nous 
désirons écouler tout notre assortiment pour qu il ne soit maculé par la poussière et la chaux, pendant que les menuisiers, les peintres, les briquetiers et les plombiers 
Chaque article sera marqué de nouveau en encre rouge à côté de nos marques actuelles en encre noire, afin que nos pratiques puissent juger par elles-mêmes 


la fin de décembre, époque à laquelle nous attendons de grandes expéditions de marchandises du printemps. Nous aimons mieux vendre à perte 
vû que chacune de nos pratiques pourra voir les avantages que nous offrons aux acheteurs. : 
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Le Sanitoba. 


Mercredi, 11 Decembre 1889. 


LES MORMONS 


' Toute la presse canadienne s'oc- 
cupe, et avec raison, de la question 
de l'établissement des mormons 
dans notre future province d'Al- 
berta, et se demande si les autorités 
ne devraient pas s'opposer à l’admis- 
sion de celte engeance dans notre 
pays. 

y On saitqu'il y a déjà une forte 
colonie mormonne à quelque dis. 
L tance de Macleod et que toute la 
4 gente du Lac Salé, et autres lieux» 
se prépare à venir jouir dans ce 


ù pays de la grande liberté qu'on a 

à} accordé jusqu'ici à ces sectaires» 
k nonobstant nos. lois sur la poly- 
. à gamie. 


On prétend, il est vrai, que ces 
nouveaux colons s'engagent à ne 
pas pratiquer celte coutume hon- 
teuse chez nous et à respecter nos 
lois; mais ils n'en resteront pas 
moins mormons, et ce que l’on sait 
de celte secte odieuse n’est pas à sa 

Û louange. 

Tout récemment encore, aux 

L Etats-Unis, il a été fait des révé- 
] lations qui justifient amplement la 
guerre qu'on lui fait daus le terri- 
toire qu’elle habite. Voici ce que 
dit un journal à ce sujet : 

4 Durant le cours du procès au suj:t du 
mormonisme qui se poursuit actuellement 
à la cour de Salt Lake City, des révéla- 
tions émouvantes ont été faites sur les se- 
crets de la maison du serment, (Endorse- 
4 ment House) et l'attitude de la hiérarchie 
! mormonne envers le gouvernement et la loi, 
4 Un témoin, appartenant à l'ordre de Mel- 
4 chisédech de la prêtrise mormonne, a admis 
4 que, selon la doctrine de cette Eglise, un 
homme qui apostasie doit se livrer lui. 
même afin d’expier son crime par la mort, 
et que le meurtre de cet homme esi par- 
faitement légal. Un autre a juré que le 
1, président devait avoir le contrôle absolu 
sur toute chose, tant spirituelle que tem- 
porelle, et que pour être considéré comme 
un bon disciple de l'Eglise, un homme 
0 D doit obéir à tous les commandements des 

‘on ministres. Le parjure devant une cour 
s composée de chrétiens, est considéré 
1 comme une bonne action. Toutes ces 

révélations ont déterminé le congrès à 

faire tous ses efforts pour anéantir cette 

organisation illégale. 

Après de telles révélations il est 
évident que cette immigration n'est 
pas désirable et que des mesures 

_ très sévères devront être adoptées 
sans délai pour l'empêcher. Il ne 
faut pas attendre qu'il soit trop 
tard ; car toute lolérence serait cou- 

4 pable et pourrait ètre interprétée 

par les mormons comme une appro- 
bation tacite de leurs doctrines et 
leurs coutumes. 


© 
1 . | CHEMIN DE FER DU SUD-EST 
Le, — 

C'est hier qu’a eu lieu à Winni- 
peg, l'assemblée des actionnaires de 
la compagnie du chemin de fer Ma- 
nitoba et Sud-Est pour l'élection des 
directeurs pour l’année courante. 
Messieurs Alexander Logan, Ro- 
ger Marion, M.P.P., James O'Con- 
nor, Robert Bullouk, James Flan- 
nagan, Wm. R. Sinclair et Ed- 
mond ‘frudel ont été élus, et, à 
une réunion subséquente du nou- 
veau bureau de direction, M. Alex. 
Logan à été élu président, M. James 
O'Connor vice-président et M. Ed- 
mond Trudel, secrétaire de la com- 
pagnie. 
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LA DELEGATION DE MONTREAL 
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Les délégués de Montréal qui ont visité 
Saint-Paul, Minneapolis et Duluth, arri- 
vaient à Winnipeg jeudi dernier où ils 
furent les hôtes du conseil de ville et de la 
chambre de commerce. 

Voici les noms des visiteurs :—Son hon- 
heur le maire Jacques Grenier et MM. les 
échevins Rolland, Dufresne, Hamelin, Per- 
rault, Villeneuve. Grenier, Stevenson, Mc- 
Bride, Clendenning, Kennedy, Martineau, 
Rousseau, Cunningham, Griflin, Robert et 
Archibald, l’ex-échevin Laurent, les off- 
ciers suivants de la corporation : MM. 
Robt. McGibbon, Lacroix, Marin, Suint- 
George, Kehoe, McConnell et Jackson. La 
presse de Montréal était représentée com- 
me suit: L'Elendard, M. J. A. Foisy; le 
Star, M. Parnell; le Wilness, M. W. H. 
Smith; la Gazelle, M. S. L. Kydd et le 
Herald, M. McConnell. 

Cette délégation est venue s'assurer de 
visu des ressources de l’ouest et voir dans 
quelles proportions le transport de mar- 
chandises en Europe viâ Montreal pour- 
rait être augmenté, si le port de cette der- 
nière ville subirait des améliorations assez 
considérables pour le rendre capable de 
suflire à cette exportlalion. 

Vendredi avant-midi, sur l'invitation de 
notre conseil! de ville, les distingués voya- 
geurs visitaient Saint-Boniface où l’on se 
rendit successivement à l'archevêché, au 
collège, à l'hôyital et au pensionnat. 

Le maire Grenicr, dans une courte allocu- 

tion qu'il fit au palais, dit que la province 
de Québec et Montréal en particulier 
étaient de tout cœur uvec nous dans la 
lutte que nous faisons contre la politique 
arbitraire du gouvernement Greunway à 
notre égurd. gr Taché dit aussi quel. 
ques mots qui firent une profende impres- 
siun. Nos compatriotes de là-bas ont pu 
comprend'e que Sa Grandeur ac #9 au 
nombre de nos principaux hommes du Ca- 
nada. 
Au Collège aussi, le maire Grenier prit 
la parole ainsi que les échevins Clenden- 
ning ef Stevenson. Le R. P. Lory souhaita 
la bienvenue aux visit urs. 

Tous parurent enchantés de notre petite 
ville et surtout de nos magnifiques institu- 
tions de charité et d'éducation. 

Les excursionnistes reprenaient le che- 
min de Montréal dans la soirée de vendre- 
di. Il y avait foule à la gare pour leur 
souhaiter un bon voyage. 


Nouvelles Politiques 


—La législature de Québec se ré- 
unit le 7 janvier. 


—Le nouvel organe du parti na- 
tional, à Montréal, Le Glairon, est 
paru vendredi deruier. 


—M. Tessier, avocat, de Rimous- 
ki, a été élu dans ce comté, à une 
majorité de plus de deux cents voix. 
Il était le candidat du gouverne- 
ment Mercier. 


—Jefferson Davis, ex-président 
de la confédération des états du 
sud. durant la révolution des Etats- 
Uuis, est décédé vendredi dernier, à 
la Nouvelle-Orléans. 


— Les conservateurs du comté de 
Yarmouth ont choisi MM. T.E. Cor- 
ping, ex-M.P.P, et Henri d'Eutre- 
mont, candidats aux prochaines 
élections provinciales. M. d'Entre- 
mont est un descendant des aca- 
diens déportés de Grand Pré, qui 
revinrent s'établir à Yarmouth, et 
il est le petit-fils du premier aca- 
dier qui obtint un siège à la législa- 
ture de cette province. 


—Le major Boulton, de Russell, 
a été nommé sénateur en remplace 
ment de l'hon. Dr Schultz et M. TJ. 
A. Lougheed, avocat de Calgary, est 
nommé à la place du sénateur Har- 
disty, décédé. 


© 


PROTESTATIONS 


PAROISSE DE SAINT-JEAN-BAPTISTE. 


Procès-verbal d’une assemblée pu 
blique des paroissiens de Saint-Jean 
Baptiste, tenue au village de cette 
paroisse le 26 novembre 1889, pour 
protester contre l'abolition des écoles 
catholiques et de l’usage officiel de 
la langue française. 

Sur proposition de M. R. Lauzé, 
appuvé par M. Victor Simoneau, M 
Pierre Rémi Pelletier est élu prési- 
dent, et l'assemblée désigne M. Jo- 
se[h Baril pour agir comine secré- 
taire. 

On expliqua à l'assemblée le but 
pour lequel on l'avait convoquée. 

La série de résolutions adoptées à 
l'assemblée de Saint Boniface, le 28 
octobre deruier, est soumise à l’as- 
semblée présente, qui les adopte 
unanimement daus l'ordre suivant: 


LANGUE FRANÇAISE. 
Première résolution. 
Proposée par M. Ephrem Marion, 
appuyé par M. C. B. Dery. 
Deuxième résolution. 
Proposée par M. Edouard Belle- 
mare, appuyé par M. Joseph Alix. 
TroiSième résolution. 
Proposée par M. Louis Vandal, 
appuyé par M. Toussaint Berthelet. 
EDUCATION. 


Les résolutions sur l'éducation 
soul proposées et appuyées spéciale- 
ment par les cont:ibuables de l’ar- 
rondissement scolaire de Saint-Jean- 
Baptiste-Centre et approuvées uua- 
niment par toute la paroisse. 


Première résolution. 
Proposée par M. Flavien Baril, ap- 
puyé par M. Gédéon Roy. 
Deuxième résolution. 


Proposée par M. Octave Baril, ap- 
puyé par M. Pierre Lavallée. 


Troisième résolution. 


Proposée par M. Paul Gagnon, 
appuyé par M. Romuald Lauzé. 

Proposé par M. Pierre Parenteau, 
appuyé par M. Napoléon Comeault, 
qu'une requête signée par le prési- 
dent et le secrétaire, et basée sur 
les deux séries de résolutions a lop- 
tées et contenant ces résolutions, 
soit présentée à la législature. Adop 
té. 

Des discours appropriés à la cir- 
constance furent prononcés par MM. 
Aimé Beaubien, Théophile Thibault, 
Joseph Baril et autres. 

lo. Sur l’origine de la langue 
française, sa formation, sou an- 
cienneté, sa politesse, son usage 
universel en Europe et particulière- 
ment en Angleterre, où il est de 
boune société de pouvoir converser 
en français. 

20. Sur l'éducation de la jeunesse : 
la nécessité de donner à cette der- 
uière une éducation et une instruc- 
tion chrétiennes, les droits invio- 
lables des parents sur l'éducation de 
leurs enfants, influence pernicieuse 
sur la génération future de l’ins- 
truction telle qu’on voudrait la don- 
ner à la jeunesse d’aujoud’hui. 

L'orateur appelé à traiter ce 
sujet nous fait une réflexion pro- 
londe: Il prend de tout jeunes 
enfants de notre milieu, qu il confie 
aux chinois, et il nous les ramène 
quinze ans plus tard. Que nous ra- 
mène-til? Des jeunes gens ayant 
les habitudes, les manières, la lau- 
gue, les couleurs mème des chinois, 
des indous ou des sauvages ; c'est- 
à-dire qu’il nous ramène un chinois, 
un indou ou un sauvage; et, de 
même, ditil, si nous confions nos 
enfants aux écoles sans religion, 
nous en retirerons des hommes irré- 
ligieux, ne connaissant pas Dieu, 
dangereux pour la société et mar 
chant en dehors de la voie qu'ils 
étaient appelés à suivre pour arriver 
à leur Créateur. 

30. Sur le drapeau de la foi qui 
doit réunir tous les canadieus-fran- 
çais, qui est le signe auquel dn les 
reconnait et qui, est aussi la meil- 
leure sûreté de leur loyauté à la 
Couronne qui les protège. 


L'auteur de cette proposition 
fait ressortir le lien étroit qui 
unit le peuple canadien à son 


clergé si patriotique, si éclairé, 
qui a si bien su le conduire à tra- 
vers les tempêtes qui l’ont menacé 
et qu'il a eu à essuyer; il nous 
montre aussi l’action pernicieuse de 
certaines gens qui ne semblent pas 
se douter du mal qu'ils se font et 
qu'il nous font en critiquant sans 
raison la conduite de ces hommes 
d'élite qui n’ont d'autre but que ce- 
lui de travailler au bonheur et à la 
prospérité de leurs semblables. 

40. Sur le rôle des canadiens- 
français en Amérique et surtout 


dans les possessions britanniques 
depuis le traité de Paris, les droits 
que nous garantit ce dernier, le Ca 
nada conservé à l’Angleterre par la 
loyauté des sujets canadins français 
de Sa Majesté. 

Daus le cours de ses remarques. 
l'orateur chargé de cette partie 
du programme présenta un fait qui 
eut lieu il y a 91 ans, aux élections 
du premier gouvernement représen- 
tatif, au mois de juin 1792 Sur 50 
meinbres qui devaient composer ce 
premier corps législatif, les cana- 
diens-français envoyèrent 16 an- 
glais prendre leurs intérêts dans 
l'assemblée, et cela, pour prouver à 
ces derniers que les français n'a- 
vaiert aucun ressentiment contre la 
population anglaise. Quelle fut la 
récompense de celte action géné- 
reuse? La voici, dit lorateur : 
C’est que ces 16 représentants élus 
pour prendre, sans doute, les inté- 
rêts de leurs commettants, propo- 
sèrent, premièrement. que le prési- 
dert de la chambre fût un anglais, 
et. seconiement, que l’usage de la 
langue française fût aboli. Cela 
rappelle l’action généreuse, mais 
imprudente, des canadiens-français 
qui votèrent l'abolition du conseil 
législatif de Mani!oba, en se repo- 
sant sur la parole d'honneur de la 
représentation qui promit de con- 
server à la minorité ses droits ; et 
aussi, que les Martin ne sont pas 
nés d'hier, mais qu'il y en avait il y 
a près d’un siècle. 

Tels furent les principes géné- 
raux des sujets traités devant l’as- 
semblée qui a êté des plus enthou- 
siastes, et qui, avant de se séparer, 
adopta unanimement, sur proposi- 
tion de M. Th. Thibault, appuyé par 
M. Louis Arcand, un vote de remer- 
ciements pour les otliciers et les 
orateurs qui firent les frais de cette 
réunion. 

Daté à Saint - Jean - Baptiste, ce 
26ème jour de novembre A D. 1889. 

P. R. PELLETIER, 
Président. 


Josepx BaRiz, 
Secrétaire. 


MUNICIPALITÉ DE DESALABERRY. 


Deuxième séance spéciale convo- 
quée pour protester contre certaines 
lois injustes que le gouvernement 
se propose de passer à la prochaine 
session, lundi le 18 novembre 1889, 
6 heures p.m. 

Présents : L. G. LaBarre, préfet, 
et les conseillers Carrière, Lafour- 
naise, Brisson, Chénard, Bourgeois 
et Mignault. 

Lecture et adoption du procès- 
verbal de la dernière séance. 


Résolution— Attendu que depuis la créa- 
tion de cette province, la Gazelle Officielle 
de Maniloba a été publiée dans les deux 
langues anglaise et française, le gouverne- 
ment en retranchant la version française 
a porté une grave atteinte aux droits d’une 
partie notable de la population ; et 

Attendu qu'il est établi par des auteurs 
constitutionnels qu'il n’est pas loisible à 
l’exécutif, par un simple arrêté du conseil, 
de priver aucun élément de la population 
d’un droit ou privilège établi, pas plus 
que de suspendre l'opération d’une loi en 
vigueur; : 


Sur proposition du conseiller Car- 
rière, secondé par 'e conseiller Bris- 
son, il est résolu comme suit : 

Que ce conseil proteste énergique- 
ment contre un acte aussi arbitraire 
et qui, dans les circonstances, peut 
avoir des conséquences très sé- 
rieuses. Adoptée. 


Résolution—Attendu que la clause 23 
de ‘’l’Acte de Manitoba ”’ décrète que 
l'usage dés langues anglaise et française 
est obligatoire dans la rédaction des pro- 
cès-verbaux et des journaux de la chambre 
et que les actes de la législature doivent 
être imprimés et publiés dans les deux 
langues ; et 

Attendu que la ‘ Gazette de Manitoba ” 
participe de la nature des statuts de la 
législature en ce que toutes les proclama- 
tions de convocation, de prorogatien et de 
dissolution de la législature, ainsi que 
dans p'usieurs cas, les lois sont mises en 
vigueur aussi par proclamation dans la 
dite Gazette, et en ce que certains avis 
officiels prescrits par les statuts provin- 
ciaux et concernant soit toute la province, 
soit quelques municipalités ou localités, 
sont donnés au public dans la dite Gazette : 


Le conseiller Lafournaise propose, 
secondé par le conseiller Mignault, 
qu'il soit résolu comme suit: 

Que le gouvernement en suppri- 
mant la version française de la dite 
Gazelte, a non-seulement empiété 
sur les droits de la population par- 
lant cette langue, mais a en mème 
temps agi contrairement à l'esprit 
de la constitution. Adoptée. 

Résolution— Attendu que la langue fran- 
çaise est en vertu de la constitution et des 
lois une des deux langues officielles de la 
Puissance et que tout document émanant 
des autorités fédérales doit être publié en 
français ; et 

Attendu qu'en vertu de ‘ l’Acte de Ma- 
nitoba ” le français est également avec 
l’anglais langue officielle, la suppression 
de son usage comme telle à Manitoba, serait 
une flagrante injustice envers les colons 
d'origine française, les plus anciens du 
pays, et envers les milliers de colons de la 
mème origine qui, sur la foi de la consti- 
tution et des lois existantes, sont venus 
s'établir dans cette province et ont contri- 
bué avec leur concitoyens d’autres origines 
au dévelopement des ressources du pays, 
les quelques groupes de races étrangères 
dont la langue maternelle, n’est ni l’an- 
glais ni le français, n'étant pas dans la 
même position, ne peuvent réclamer le 
même droit; 


secondé par le conseiller Chénard, 
qu'il soit résolu comme suit : 

Qu'une requête contenant les ré- 
solutions qui viennent d’être adop- 
tées et signée par le préfet et le se- 
crétaire de ce conseil, soit adressée 
à la législature de cette province 
pour demander qu'aucune loi ne 
soit passée affectant les droits de la 
population au svjet de jl’usage offi- 
cel de la langue française tel que 
garanti par la constitution. Adoptée 

Résolution— Attendu qu'il y a lieu de 
croire qu’en dépit de l'esprit et de la lettre 
de la constitution, le gouvernement pro- 
vincial présentera à la prochaine session, 
un projet de loi pour abolir les écoles 
séparées el les remplacer par un système 
d'éducation laïque d’où l’enseignement 
religieux sera exclu, 

Le couseiller Chénard 
secondé par le conseiller 
qu'il soit résolu comme suit : 

Que ce conseil considère que 
toute loi de cette nature serait un 


ropose, 
rrière, 


Le conseiller Bourgeois propose, 


LE MANITOBA. 


attentat aux droits imprescriptibles 
de la minorité de cette province. 
Aduoptée. 

Résolution—Attendu qu'en vertu de la 
clause 93 de ‘l’Acte de l'Amérique Bri- 
tannique du Nord,” lorsque dans une pro- 
vince un système d'écoles séparées existe 
avant l’umon de cette province ou qu'il 
y est établi subséquemment par sa législa- 
ture, il n'est pas loisible à cette législa- 
ture de changer les principes sur lesquels 
est basé le système d'écoles séparées et 
encore moins de l’abolir et que le même 
restriction existe dans ‘“l’Acte de Mani- 
toba ;”’ 

Le conseiller Mignault 
secondé par le conseiller 
qu’il soil résolu comme suit : 

Ce con-eil est d'opinion que tout 
acte contraire à ces dispositiois 
serait injuste et inconstitutionel. 
Adoptée. 

Résolution—Attendu qu’en vertu de la 
clause 22 de ‘“J’Acte de Manitoba,” les 
écoles séparées qui existaient alors dans le 
pays ont été reconnues et maintenues, et 
que comme conséquence, la législature de 
cette province a, après notre entrée dans 
la confédération, adopté des lois néces- 
saires pour mettre ce système en opération 
tel que voulu par la constitution, l'abroga- 
{ion du système scolaire acluel qui assure 
aux catholiques de cette province des 
écoles selon l’enseignement de leur reli- 
gion, serait pour eux une violation des 
droits acquis et une atteinte à la liberté de 
conscience que tout sujet britannique 
considère à l'époque actuelle, comme un 
droit primordial et sacré ; 

Le couseiller Bourgeois propose, 
secondé par le conseiller Lafour- 
naise, qu'il soit résolu comme suit : 

Qu'une requête contenant les ré- 
solutions qui viennent d’être adop- 
tées et signée par le préfet et le se- 
crétaire de ce conseil soit adressée 
à la législature de cette province 
pour demander qu'aucune loi ne 
soit passée affectant la liberté de 
conscience et les droits de la mino- 
rité au sujet des écoles séparées. 
Adopté. 

Et le conseil s’ajourne. 


Signé : L. G. LABARRE, 
Préfet. 


Signé : L. M. P. Noeu, 
Greffier. 


Je certifie que ceci est une copie 
conforme du procès-verbal de la 
dernière séance spéciale du conseil 
municipal de DeSalaberry, tenue le 
18 novembre AD. 1889. 


L. M. P. Noez, 
Greflier. 


Saint-Pierre, ce 20ème jour de 
novembre 1889. 


-FANNYSTELLE. 


À une assemblée publique des 
contribuables de Fannystelle, tenue 
dans l'office du secrétaire-trésorier 
de la susdite localité, le vingt- 
cinquième jour de novembre 1889, 
pour protester contre l’abolition de 
l'instruction religieuse dans les 
écoles et l’abohtion de l'usage de 
la langue française, comme langue 
officielle, dans la province de Mani- 
toba. 

Sur proposition de M. Louis Al- 
lard, appuyé par M. Etinile Jannet, 
M. André Lafon est élu président de 
l'assemblée et M. Adolphe Véron- 
neau, secrétaire. 

M. le président prend son siège, 
et les résolutions adoptées à l’assem- 
blée de Saint-Boniface fure:t pro- 
posées et adoptées unanimement 
daus l’ordre suivant : 

LANGUE FRANÇAISE. 
Première résolution. 

Proposée par M. François de La- 
forest, appuyé par M. Félix de 
Caqueray. 

Deuxième résolution. 

Froposée par M. Louis Allard, 
appuyé par M. Emile Jannet. 

Troisième résolution. 

Proposée à M. Joseph Gasperini, 

appuyé par M. Jean-Baptiste Véron- 
EDUCATION. 


neau. 
Première résolution. 
Proposée par M. Pierre Gaspe- 
ds appuyé par, M. Joseph Ouël- 
ette. L 


ropose, 
rissOu, 


Deuxième résolution. 
Proposée par M. Elzéar Audet, 
appuyé par M. Gédéon Cinq-Mars. 
Troisième résolution. 


Proposée par M. Joseph Brous- 
séau, appuyé par M. Joseph Bernier. 
Toutes ces résolutions étant adop- 
tées unanimement, l'assemblée est 
levée. 
ANDRÉ LaAFON, 
Président. 


ADOLPHE VÉRONNEAU, 
Secrétaire. 


De — 


ELECTIONS MUNICIPALES 


MUNICIPALITÉ DE CARTIER. 


La nomination muuiripale pour 
la municipalité rurale de Cartier, a 
eu lieu aujourd’hui, le 2 courant, 
avec le résultat suivant : 

M. Joseph Hamelin, de Saint-Nor- 
bert, futréélu préfet par acclama- 
tion. | 

M. Azarie Gauthier, de Sainte- 
Agathe, fut aussi réélu canseiller 
pour le us No. 2. 

Pour le quartier No. 1, MM. J- 
Bte Jolibois. sr., Frs Delorme, Louis 
Gauthier. Pierre Lachance, Pierre 
Dumas, Edouard Perreault et Fir- 
min Hamelin furent nommés can. 
didats aux charges de conseillers. 

Trois devront être élus, le conseil 
étant composé du préfet et de quatre 
conseillers. 


MUNICIPALITÉ DE LABROQUERIE. 


L'élection de notre conseil s’est 
faite par acclamation comme suit : 

Préfet, M. P. A. Saint Laurent, et 
comme conseillérs, MM. Alf Taille- 
fer, François Bisson, Narcisse Pelle- 
tier, Joseph Lambert, réélus, et 
comime nouveaux conseillers, MM. 
Robert Boreland et Pierre Parisien. 


MUNICIPALITÉ DE DESALABERRY. 


Nos élections municipales se sont 
faites par acclamation : 

Préfet, M. L. G. LaBarre. 

Conseillers, quartier No. 1, MM. 
Gédéon Brisson et Louis E. Car- 


rière. Quartier No. 2, MM. Ferdi- 
nand }’Heureux et Félix l'éloquin. 
Quartier No. 3. MM. Alcide Bour- 
geois et Joseph Bourgeois. 


MUNICIPALITÉ RURALE DE SAINTE ANNE. 


A l'élection municipate qui vient 
d’avoir lieu, M. Louis Desautels a 
été déclaré réélu Dans les quar- 
tiers Nos. 1 et 6, il n'y a pas eu de 
nomination, et dans le quartier No 
4, M. Louis Desautels a seul été mis 
en uomivpation, mais son élection, à 
la position de préfet, nécessitera une 
nouvelle- électon. MM Joseph 
Bleau, Charles Pariseau et Robert 
Ramsay ont élé nommés pour le 
quartier No. 2, mais M. Bleau n’a 
pas voulu accepter. MM. Rémi De- 
lorme et Auguste Desrosiers ont été 
élus pour les quartiers Nos. 3 et 5. 


VILLE DE SAINT-BONIFACE 


L'élection des conseillers dans les 
quartiers 3 el 4 de la ville a donné 
le résultat suivant : 

MM. Turenne et Pelletier sont 
élus dans le quartier 3 et MM. Gen- 
thon et Trudel dans le quartier 4. 

Donc, voici comment le conseil 
sera composé pour l’année 1890 : 

Maire—M. Roger Marion. 

Conseillers — MM. J. B. Lauzon, 
Joseph Joyal, Hormisdas Béliveau, 
Jean Bédard, Jos. Turenne, Téles- 
phore Pelletier, Elie Genthon et 
Edmond Trudel. 


MUNICIPALITÉ DE MONTCALM. 


Tons les conseillers sont élus 
par acclamation. Quartier 1, MM 
Irwing et Eyres; No.2, MM. War- 
ner et Johnny Boiteau ; No. 3, Ca- 
pitaine Thibault et M. Ephrem Ma- 
rion. 

MM. Alfred Haule et Adolphe 
Fortier, de Saint-Pie sont candidats 
pour la préfecture. 


— — 


CITÉ DE WINNIPEG. 

Maire—M. Alfred Pearson. 

J1 a battu son adversaire le Dr 
O’Donnell par 1,330 voir de ma 
jorité. 1937 voix furent données à 
Pearson et 607 à O’Donnell. 

Quartier 2—D. Smith, élu. 

Quartier 3—J. Calloway, élu. 

Quartier 4—J. B. Mather, élu. 

Quartier 5—Alex McMicken. élu. 

Quartier 6—Jos Wolf et J. T. 
Wilson, élus. 


MUNICIPALITÉ DE SAINT-NORBERT. 


M. Simon Saint-Germain est élu 
préfet. 


MUNICIPALITÉ DE TACHÉ. 


M. Elzéar Jagimodière est élu 
préfet. 


La consomption radicalement æuerie 
A M. LE DIRECTEUR : 

Veuillez informer vos lecteurs que j’ai 
un remède certain pour guérir la consomp- 
tion. En en faisant usage à temps plusieurs 
milliers de personnes aflectées ont été gué- 
ries radicalement. Je serai heureux d’en- 
voyer deux bouteilles de mon remède gra- 
tuitement à aucun de vos lecteurs attaqués 
de consomption pourvu qu’on m'envoie 
leur adresse par express et le nom du bu- 
reau de poste. 

Respe:tueusement, Dr T. A. SLocux, 
37 Yonge St., Toronto, Ont. lan 14.6.88 


À L'ENCLOS 
De la Municipalité de Saint-Bomface, 


Depuis jeudi, le 5 courant, un vieux 
bœuf gris, ayant sur la corne gauche des 
traces de lettres maintenant illisibles ; le 
milieu de l’œil droit blanc. 

Le propriétaire est averti de réclamer 
l'animal et payer les frais. 


MOISE RACETTE, 
Gardien d’Enclos. 
Saint-Boniface, 9 déc. 1889. 4i 


GRANDES NOVEAUTÉS 


——— CHEZ —— 


M. Gentes & Cie. 


Ne voulant faire le commerce que pour 
argent comptant nous venons de réduire 
nos prix tellement qu’on re peut plus nous 
faire concurrente. 

Pas de livres, tout pour argent comp- 
tant. Nos pratiques bénéficieront du sa- 
laire que nous payions à un teneur de 
livres. 

Jugez de nos prix : 


FARINES : 


Patent Process, $2.60. 
Strong Baker, 82.30. 
Second Baker, $1.85. 
Standard, $1.75. 
XXXX, $1.45. 
Superfine, $1.20. 


PROVISIONS : 


13 1bs sucre brun pour $1.00. 

11 1bs sucre granulé pour $1.00. 

15 1bs de belles prunes pour $1.50. 

Bons thés verts et noirs de 15 à 50 cents. 

Nous avons un lot considérable de belles 
théières que nous donnons à ceux qui 
achètent des boites de poudres à pâtisse. 
ries. Ces théières seules valent de 50 à 60 
cents. . 

Nous ne pouvons tout énumérer, mais 
venez nous faire une visite et vous serez 
convaincus de nos réductions et des avan- 
tages que nous offrons. 


M. GENTES & CIE, 


Avenue Tache, Bloc LaRiviere, 
SAINT-BONIFACE. 


AVIS 


VIS est donné par le présent, que 
“ l'Association sur la vie, Conf:déra- 
tion ”” s'adress ra au parlement du Canada, 
à sa prochaine session, ala d'obtenir un 
acte autorisant la dite association, à uue 
d e es assemblées générales et de temps à 
autre, de changer le nombre des directeurs 
qui forment son conseil général, et de le 
réduire à pas moins de dix, et aussi d’aug- 
menter le puuvoir que possède l'associa- 
tion en des biens-fonds et des rentes fon. 
cières et des baux de biens-fonds renou- 
velables dans la province d’Ontario par 
achat, mortgage on autrement, et de faire 
disparaitre, en tant qu'il s'agit de la pro- 
vince d'Ontario, la restriction maintenant 
imposée par le deuxième article de l'acte 
constitutif de la dite association, 34 Vic- 

torie, chap. 54 ; et pour d’autres fins. 

JAMES BEATY, 

| Solliciteur pour 

L'Association sur la vie, Confédération. 
Toronto, 3 décembre 1889. 9i.11.12.89 


N'A-T-0N PAS LE DROIT DE 


Rien qu'à penser aux délicatesses de table que recevra la semaine prochaine 


LA MAISON POPULAIRE DE 


ANDERSON & LEMIEUX ? 


0 — — —— 


Ces marchandises ont été choisies par M. Anderson lui-même aux expositions de 
Chicago et de Columbus et viennent des célèbres manufacturi-rs Allemands, 
el Heeriein ; Suédois, Stockholm Packing Co. ; Américains, Gordon et Dilworth, impor. 
tees pour la première fois en ce pays. Aussi des fromages de fantaisie 


Swiss, Hamburg et Pine Apnile. 


ct 


Le premier Novembre prochain, partira de Teronto un assortiment complet de 


BISCUITS ET RONBONS 


de la célèbre manufacture canadienne CHRISTIE, BROWN & CIE., aussi un assorti. 
ment de mêmes marchandises de la meilleure manufacture du monde, HUNTLEY & 
PALMER, de Londres, Angleterre. A ioute bonne ménagère qui désire faire une 
table d'attraction pour les fêtes, qui fera rire les vieux comme les jeunes, nous disons : 


RENDEZ-VOUS EN FOULE AU 


No. 245, Rue Principale, Winnipeg. 


Le 


— ):0:( 


M. Lemieux ne s'absente jamais du maga:in, pa :onséquent, vous trouverez tôt. 
jours un de vos compatriotes pour vous servir. 

Nous délivrons les marchandises à Saint-Boniface aussi bien qn'à Winnipeg. 

Nous avons en main 135 quarts de belles pommes de conserves ; avis ceux qui 


en ont besoin d'un bon quart, j1j9% 


0 ——— 


A, D’'AUTEUIL 


239—RUE PRINCIPALE-239 
WINNIPEG. 


:0: 


MARCHANDISES TOUTES NOUVELLES 


+— — COMPRENANT —-— 


Marchandises Sèches, 
Hardes-Faites, 
Vêtements de toute sorte pour hommes. 


:0: 


SPECIALITE : 


CHAUSSURES POUR HOMMES, 
FEMMES ET ENFANTS. 


:0: 


Li 


M. d'Auteuil est bien connu de notre public, et il invite toutes 
ses anciennes pratiques à aller lui faire une visite dans son nouvel 
établissement 


ét Au No. 239 293 


Seconde porte du magasin de MM. Anderson & Lemieux. 
3m 24 10 89 


J. R. SUTHERLAND & CIE, 


Sur Broadway 


PRES DU PONT SAINT-BONIFACE, 
MARCHANDS DE :-: BoIs 


EN GROS ET EN DETAIL. 


Venant d'acheter deux millions de pieds de bois sec 


venant des Etats-Unis, nous sommes prêts à vendre en détail ou 
par chars entiers, aux prix les plus bas du marché. 


ASSORTIMENT COMPLET DE 


Portes, Chassis, Moulures, Lattes, Bardeaux, 
Etc., Etc., Etc. 


Nous vous prions de venir voir nos cours à bois et demander 
nos prix. 8m 24 10 89 


> 


M. HUGUES & CO. 


MEUBLES 


EN GROS ET EN DÉTAIL, 
Bloc de l’ancienne maison “ Potter,” 
Nos. 815 et 317 


Coin des rues Principale et Notre-Dame Est, 
Winnipeg. 


Ce qu'il y a de mieux et de meilleur 
marché dans Winnipeg. 


SATISFACTION GARANTIE. Telephone No. 415. 


aus M, HUGHES & CO. 


“ 


ENTREPRENEURS DE 
Pompes Funebres 


— ET 
EMBEAUMEURS. 
Un assortiment complet de Cercueils. 


Magasin ouvert jour et nuit. 


à 


Fed Dur a à 


D 


st 


PERSONNEL 
M Anaclet Girard, de _Sainte- 
Anne-des- Chènes, est part lundi 
ur aller faire une visite à ses pa- 
rents et amis de Sainte Elizabeth, 
comté de Joliette, Qué 


Mesdemoiselles Georgiana et Do | 


ra Richer, de Saute-Anvue des-| 
Chèues, sont aussi parties le mème | 
jour pour la province de Québec. 


Madame N. Germain, de cette 
ville est allé” faire un voyage en 
province de Quebec. 


MM. 1. d. Arthur lévèque et! 
Pierre D'Eschambault sout partis! 
Jundi pour aller faire une prome- 
pade en province de Québec. | 


M‘Damase Turgeon, de Wapaha, 
est de passage à Saint-Boniface | 
venant de Québec. | 

MM. Félix Lemoine et Pierre] 
Lemoine de Saint Robert, comté de 
Richelieu. Queé., et M. Elie Vandal 
de Sainte-Victoire, dans le même 
comté, après avoir visité plusieurs 
paroisses de Manitoba sont partis 
samedi pour retourner dans leur 
province, satisfaits de ce qu'ils ont 
vu ici. 

M. M. Jos Roy et sa famille ont 
lais-é Saiut-Boniface pour aller ré- 
sider à Saint-Joseph, Man. 


| meme mm A an réa 
NECROLOGIE 


Nous regrettons d'apprendre Île 
déces de la Révde Sœur Barré, de 
la maison des Sœurs Grises, de 
Saint-Hyacinthe, Qué. 

Elle était la sœur de M. l’abbé 
Barré. vicaire à Saint-Hyacinthe, et 
de notre ami M. S M. Barré, de 
Winripeg, à qui nous offrons nos 
sincères condoléances. 


—Le Rév. M. Dorion, curé d'Yama- 
chiche et fière de Sir A. A. Dorion, 
est décédée. . 
| RE 2 LE. I M Re 

PETITES NOTES 
—Les chemins d'hiver sont main- 
tenant passablement bons. 


—M. Bragg à la tannerie Allaire, 
achète toutes les peaux vertes et 
paie le plus haut prix du marché.-3i 

—M. Pierre Gosselin nous prie 
d'annoncer qu'il ne peut plus vendre 


du pain à crédit. A l'avenir il de- 
vra être payé comptant. 

—Nouvellement arrivé ch:zF. E. 
Verge, pour la saison des fètes un 
assortiment de hardes-faites, che. 
mises, cols, collets, etc. 


Chronique de la Province. 


———— ne 


Sainte-Anne-des-Chénes, 


2 décembre—Samedi dernier, les 
contribuables de l'arrondissement 
scolaire de Sainte-Anne se sont 
réunis en assemblée publique pour 
protester contre les deux lois 
niques qu'une majorité fanatique 
el brutale veut nous imposer M. 
James Prenudergast à qui une invi- 
tanon deg avait élé envoyée a 
adressé la parole à ses anciens élec- 
teurs, heureux de revoir et d’en- 
tendre leur ancien représentant. M 
Prendergast a parlé avec force, élo 
quence et émotion. Les électeurs 
out pu constater avec bonheur 
qu’ils possèdent et au parlement 
local et au parlemeut fedéral des 
hommes qui comme MM flren- 
dergast, LaRivière et Girard sauront 
défendre avec honneur les droits et 
les privilèges de la population catho- 
lhique et française du Manitoba. Ces 
assemblées, qui ont lieu dans les 
paroisses ont pour résultat pratique, 
non-seulement d'éclairer la popula- 
lion, de la préparer à la lutte, mais 
de l'unir, et par la crainte d'un dan- 
ger commun et par les liens de la 
religion et du patriotisme, liens que 
ne pourra briser la haine d'un fana- 
tisme aveugle et brutal. La popu- 
lation métisse-française qui, par son 
énergique résistance en 1869 et 
1870, a taut çoutribué à nous obte- 
nir les droits et privilèges que nous 
possédons par l’Acte de Manitoba, 
marche la main dans la main avec 
la population cauadienne-française 
pour revendiquer et défendre ses 
droits dont elle avait confié la re- 
vendication et la défense au digne 
curé de Saint-Norbert, que l’on doit 
cousidérer comme l’un des facteurs 
puissants qui ont travaillé à assurer 
à la population catholique des droits 
et des privilèges que la force bru- 
tale du nombre pourra nous arra: 
cher pour quelque temps peut-être, 
mais que de vrais hommes d état 
tels que l'Angleterre en possède 
saura, tôt ou tard, nous les restituer 
à la honte des pyginées politiques 
de notre province. 


—M. Duguay, colon établi le 
printemps dernier à Sainte-Anne, a 
vu arriver, la semaine dernière, sa 
famille venant de la Baie &u Febvre. 


—M. Honoré Desautels est agent 
pour vendre les machines à coudre 
de Singer et les instruments ara- 
toires de Donahue & Cochrane. 
M. Desautels pourra vendre pour 
du cèdre des instruinents aratoires. 


NAISSANCES 


Houpe—En cette ville, le 5 courant, Ma- 
dame N. H. Houde, un garçou. 


BourGeau.— À Sainte-Anne-des-Chênes, 


le 6 courant, Madame Alfred Bourgeau, 
une fille. 


| 


IN POUND 


In the Municipalty of Saint-Boniface 


Since thursday, the fifth instant, an old 
grey ox with marks of lettering unreadable 
on the left horn and a white spot on the 
middle of the right eye. 

The owner is notified to claim the ani- 
mal and pay costs. 

MOISE RACETTE, 
L | Poundkeeper. 

Saint-Boniface, 9 Dec. 1889. Ai 


<< 


Soumissions pour un permis de couper 
du boié sur les terres de la Puissance 
dans la province de Manitoba 


ES SOUMISSIONS cachetées, adres- 
sées au soussigné, et marquées 
‘“Soumissions pour un permis de couper 
du bois,” seront reçues à ce département 
jusqu’à midi, de lundi, le 16 décembre 
1889, pour un permis de couper du bois 
sur la limite ci-après décrite :— 

Commençant à un point sur la rive sud 
de l’Ile Noire, dans le lac Winmpeg, dans 
la province de Manitoba, située à 72 
chaines, directement à l'ouest de l'angle 
sud-ouest des terrains miniers de la com- 
pagnie connue comme la /nlernalional 
Mining, Smetting and Manufacturing Com- 
pany ; de là, allant à l'ouest en suivant la 
rive sud de l’ile, quatre milles et demi 
justes, en arrière, au nord, à partir du ri- 
vage, un mille et demi, contenant. une su 
perficie de six ;” milles carrés, plus ou 
moins. 

Les règlements d’après lesquels un per- 
mis sera donné peuvent s’obtenir à ce dépar- 
tement ou au bureau de l'agent des hois de 
la Couronne, à Winnipeg. Chaque sou- 
mission doit être accompagnée d’un chèque 
acceplé par une banque incorporée, fait 
payable à l’ordre du député ministre de 
l'Intérieur pour le montant du bonus que 
le soumissionnaire est prêt à payer pour le 
permis. Les soumissions par télégraphe 
ne seront pas considérées. 

JOHN R. HALL, 
Secretaire. 
Département de l'Intérieur, 
Ottawa, 23 nov. 1889. } li 1112 89 


HOTEL BEAUREGARD 


Coin des avenues Taché et Pro- 
vencher, Saint- Boniface, 
Manitoba. 


Avantageusement situè à l'entrée du 
pont Saint-Boniface. ; 
Salle de bil:ard, piano, etc., Liqueurs e 
cigares de première qualité. 
la.7.11.89. 


9 Gords: 


uns Eas f! 
NO BACKACRHE. (Le 


ave sawed 

fully used. Agency can be 

vacancy. A NEW INŸENTION for filing saw. sent 

with each machine; by the use of this 1001 everybedy 

can file their own saws now and do it better than the 

greatest expert can without it. Adapted to all 

cross-cut saws. Every one who owns a saw should 

have one. No duty te pre manufacture in Canada. Ask 

Lu dealer or write FOLDING SAWING A- 
hicago, 


NE CO., 808 to 811 8. Canal St., © 


| 


LE MANITOBA. 


Compare de Chem de Fer Norl- 


West Central 


Avis est par les présentes donné qu'il 
sera fait au Parlement du Canada à sa pro- 
chaine session, demande d’un acte pour 
amender la charte de la comragnie de che- 
{min de fer Great North-West Central, et 
{l’act: confirmant la dite charte, en don- 
nant à la dite compagnie pouvoir de choisir 
sept directeurs au lieu de cinq, tel que 
maintenant pourvu, et en lui donnant 
aussi pouvoir par règlement passé à cette 
in d'augmenter où réduire l# nombre des 
membres, régulièrement qualifiés. tel que 
prescrit par l'acte. pouvant composer un 
Bureau de Directeurs de la dite compa- 
gaie, et pour d’autres fins. 


DANIEL McMICHAEL, 
pour les requérants 


AVIS. 


Avis est par les présentes donné, qu'à la 
prochaine session de la Législature de 
Manitoba. la municipalité rurale de Nor- 
folk Sud, fera la demañde d’un acte pour 
amender le chapitre 43 de 51 Victoria. en 
rendant les débentures émises ou devant 
l'être, en vertu du dit chapitre obligatoires 
contre toute la dite municipalité rurale, 
et pour les legaliser, et en biffant tous les 
mots de la section une après le mot 
‘effectual'’ (version anglaise) et pour 
amender le chapitre 49 de 52 Victoria, en 
pourvoyant à ce que l*s débentures et l’in- 
térèt en vertu d'rceHes, soient payables an- 
-nuellement, le pretœier jour de mars de 
chaque &nnée el pour legaliser les deben- 
tures émises et en amendant la section 
trois, 

Daté à Winnipeg, ce premier jour de 
novembre A.D. 1889. 

CAMPBELL & CRAWFORD, 
Solliciteurs de la municipalité. 
4ins.4.12 89. 


Dans la paroisse de Saint-Charles, quar- 
tier No. 2 de la municipalité d'Assiniboia, 
une laure âgée d’environ deux ans, cou- 
leur brune barrée. 

Le propriétaire est prié de réclamer et 
payé les frais, sinon l’anïmal sera vendu 
conformément aux règlements municipaux. 

ANTOINE HOGUE, 
Gardien d’enclos 
Saint-Charles, 22 novembre, 1589. 


HOTEL DE QUEBEC 
a 


GABRIEL ARIAL, Propriétaire. 
DE PREMIÈRE CLASSE. 


Jins. 4,12.89. 


Salles à diner et chambres à coucher 
bien tenues. Liquêéurs choisies. Bonnes 
écuries. la 711 89. 


| T. PELLETIER, 


BARBIER - COIFFEUR, 
| Marchand de Tabac, Fruits, etc 
| AVENUE TACHÉ, SAINT-BONIFACE. 


M. Pelletier a toujours en main un as- 
| sortiment considérable de cigares de choix, 
tabacs, cigarettes, fruits, eaux gaz-uses, 
elc., etc. 27.9.88. 


—Allez chez F.E. Verge pour | - . 
meilleur choix de chaussures, par- 
dessus, claques, souliers d’orignal, | 


gants et mnitaines. Toujours le 


meilleur marché. 

M, A. d'Auteuil, le marchand 
canadien bien connu de Winuipeg, 
doit prendre possession d'un nou- 
veau magasin dans quelques jours. 
1! o:cupera Le b2+l établissemeut qui 
se trouve eutre l'hotel Russell et le 
magasin de meubles de M. Scoit. 


M. F. E. Verge annonce au 
publie qu'il a maintenant un tail- 
leur de première classe attaché à 
son établissement Toute ordre 
sera exécuté sous le plus cout delai. 
Sastisfaction garantie. 


—Chez F. E. Verge: capots en 
fourrure, 81700 en montant; man- 
teaux en astracon, $18.00, $20.00 
822.00 ; casques eu loutre, seal, mou 
ton de Perse, mouton de Russie 
astracan, castor, ours, elc., à très bas 
prix. 


—Fidelini, Lasagne, Spaguetti. 
Pâtes lettrées et chiffrées sont toutes 
des pâtes importées de la célèbre 
mauufacture de Vve Garres Jne, & 
Fils, de Bordeaux. et sont ein 
ployées pour la soupe tout comme 
le macaroui, ces pâtes sont supé- 
rieures en qualité et font une soupe 
délicieuse. Ces marchandises vien- 
nent d'être importées par la maison 
Anderson & Lemieux, 245 rue Prin- 


cipale. 


M. Despars annonce à ses nombreuses pratiques qu'il vient de recevoir un fort assortiment de 


meubles de toutes espèces qu’il vendra au prix du gros. 


MM. LES COMMISSAIRES POURRONT SE PROCURER DES BUREAUX ET BANCS 
D'ÉCOLES DANS LES DERNIERS PATRONS, À PRIX REDUITS. 


Mogesin dens le Bloc Boyal, Aveuue Prevencher. 


VERNIS, 


POELES, 
FOURNAISES, 


SLEIGHS, Erc., Erc., Erc. 


Nous defions toute competition tant 7} 


MAISON H. F. DESPARS, - 


HARNAIS, 


de nos marchandises. 


. Coin des 


3 m.28.{1 


our les prix 


FERRONNERIES, EPICERIES, 
FERBLANTERIES, | -PROVISIONS, 
FAIENCES, FLEUR, 
PEINTURES, HUILES, THÉ, CAFÉ, 


SIROP, MELASSE, 


SAINDOUX, LARD, JAMBON, 


POISSON FRAIS ET SALÉ, 
MORUE VERTE, | 


| SEL DE LIVERPOOL EN SAC, Erc. 


* 


que pour la qualite 


rues Tache et Provencher. 


AVANTAGES PARTICULIERS | 


B | e  . | 
no nes CHEAPSIDE 


Les magasins les plus considerables et les plus avantageuse” 
ment connus de Winnipeg» 


Nos. 576, 580, 582, RUE PRINCIPALE. 


3 COMMIS DE CET ÉTABLISSEMENT PARLANT LE FRANÇAIS. 3 


-0: 


Le public peut choisir, à des prix défiant toute compétition dans le plus complet assortiment d'étoffes à robes, cachemires 
pour 25 cts, 30 cts et 50 cts. Flanelles, toute laine, à très bas prix. Couvertes grises, rouges et blanches pour $1.75 la paire. 
Couvertes blanches, $3.00 et $3 50. Pardessus pour dames et enfants depuis $1.00 à $10.00. Pardessus en Astracan faits à votre 


commande, etc , garantis. 


Tapis en fil, 20 cts 25 cts. En tapisserie, 35 cts et 50 cts. Bruxelles, 85 cts. Rideaux, $1.00 la paire—Choix sur 300 paires. 


Si vous avez une piastre à dépenser venez faire une visite à vos amis 
du Bon Marché, 580, 582, rue Principale, Winnipeg. 


Banfield & McKiechan. 


3m 10 10 89 


ROBINSON & CIE. 
402 RUE PRINCIPALE, WINNIPEG. 402 


Nous faisons, ces jours-ci, UNE VENTE SPÉCIALE de nos assortiments d'hiver, car c'est notre 
intention d'ajouter à notre commerce déjà très considérable les ouvrages de modistes et tout ce qui 


touche à cette ligne. 
REMARQUEZ quelques-uns de nos prix :—Draps à manteaux, $1.25 valant $2.00 ; marchandises 


de $1.50 pour $1.00 ; valeur de $1.00 pour 50 cts. | 
Nous vendrons la balance de nos robes de cérémonie à moitié prix : une robe de #18.00 pour 


$9.00, etc. 


Nous avons 50 PIECES DE SOIE, nouveaux patrons, valant 65 cts. 
la verge, et nous les détaillerons à 50 cts. 
Autres soies de 60 cts. pour 40 cts. 


SATINS—Nous en avons 25 pièces que nous vendrons 85 cts. la verge quoique valant $1.00. 
SERGES POUR ROBES-—25 pièces de différentes couleurs, valant 45 cts. pour 25 cts. la verge. 
FLANELLES GRISES, tout laine, 25 pouces, 13 cts. la verge. 


Nous avons l'intention d'agrandir notre magasin au printemps, c’est 
pourquoi nous vendons à sacrifice. 


ROBINSON & CIE. 


Une visite immédiate est sollicitée. 
il j 17 10 89 


AU PLUS BAS PRIX!! 
Ne. 224, rue Prineipele, Winnipeg. 


I] n’y a pas à discuter, nous vendons à MEILLEUR MARCHÉ 
que n'importe où ailleurs. 


Notre département d’habillements faits à ordre offre toujours satisfaction. 
nous garantissons l'ouvrage. Des années d'expérience nous permettent de le dire. 

Hardes-faites, du plus beau fini; Casques et Chapeaux, de la dernière mode ; Chemises blanches, 
en flanelles, etc. ;, Cravates, Collets, Poignets, tout à plus bas prix qu'ailleurs. 

Capots en fourrures de toutes sortes, dans les prix les plus réduits. 


Notre enseigne est bien connue :-—Les CISEAUX D'OR. 


G À, GAREAU, 


234 Rue Principale, - - 


1 28 2 89 


Dans tous les cas, 


Winnipeg. 


/ 


… AU BON MARCHE. -- 


0: 


een ee | 


Importations d'Automne et d’Hiver 1889-90. 


r1 


Marchandises Seches. 


Etoffes à robes. 
couleur. Meltons noirs. 


en montant. 
cts à $2.00. 
à $3.50. 
à drap, 72 pouces de largeur. 
en laine. Gilet en laine. Robes 
Dames. (Corsets de toutes sortes. 
mises de flanelle. 


4m 5 4.88 


Cachemires noirs. 
Etoffes à manteaux. 
Etoffes Canadiennes. Serges noires et de couleurs. 
Flanelles de couleur, 16 cts en montant. 
Couvertes de couleur, $1.50 $1.00. Couvertes blanches, $3.00 
Coton jaune, +4 cts en montant. 
ets et Capines 
Corps pour 
Chemises blanches et de couleurs. Che- 


Coton ouatté, 8 à 25 cts. 
: Jersey, $1.00 à $4.00. Bonn 


Coton à tisser. 


BLOC ROYAL. 


mn names ns 


Cachemires rayés. 


en laine. Corps et caleçons. 


Châles de toutes sortes. 


HANDISES SECHES, 


Meltons de 
Tweeds de toutes sortes. 
Flanelles grises. 123 cts 
Laine à tricoter, 35 


ASSORTIMENT : 


lARDES-FAITES, FOURBURES ET CHAUSSURES. 


HARDES-FAITES. 


Habillements en serge, $7.50 à $15.00. 
à $14.00. Habillements en étoffe canadienne, $5.(0. 
$20.00. ‘ Pantalons, 


Coton 
de Mouton. 


Astracan. 


Casques en Ours. 


‘0: 


$1.50 à 86.00. Veste en laine. Overall. Capots cirés. . Bottes fines. Bottes fortes. Bottes canadiennes. Bottines en kid. Bot- 
tines en chèvre. Bottines en veau. Bottines en drap. Souliers allemands. 
FOURRURES., Souliers rouges. Souliers en tapis. Pardessus et Claques de toutes sortes. 


Capots de Chat Sauvage. Capots d’Astracan. Capots de Bison. Capots 
Capots de Chèvre. 


Casques en Mouton de Perse. .Casques en Mouton de Russie. Casques en 
Bordures en pelleterie 


Casques en Seal. 
Casques en Lapin. 


noire et grise. Mitaines et Gants de toutes sortes. 


IN’oubliez pas l’endtoit : 


(AU PAVILLON FRANÇAIS.) 


COMPLET :- 


Habillements en tweed, $8.00 


DE 


Chaussures. 


Pardessus, $5.00 à 


Souliers en orignal. Goudrier. Cuir rouge, jaune, de mouton, etc., etc. 


Il n’est pas nécessaire d’entrer dans plus de détail. 
Une visite vous convaincra des avantages 
que nous offrons. 


Casques en Loutre. 


°F, E. VERGE, Saint-Boniface. 
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AGRICULTURE 


AVANTAGES QU'OFFRENT LES PE- 
TITES TERRES SUR LES 
GRANDES. 

Les voisins sont plus proches ; 
les chemins sont meilleurs ; 
elles fournissent de bonnes écoles 
en plus grand nombre ; elles rap- 
portent plus de profit en propor- 
tion du travail qu'elles exigent ; 
elles demandent moins de tra- 
vaux, elles sont mieux entrete- 
nues ; elles font faire moins de 
dépenses pour se faire aider; 
elles font perdre moins de temps ; 
elles donnent un plus grand ren- 
dement par arpent, parce qu'elles 
sont mieux travaillées; 1l y a 
moins d'employés à surveiller ; 
elles occasionnent moins de tra- 
casseries, moins d'inquiétudes. 
Elles font éprouver moins de 
craintes de la sécheresse, de la 
pluie, de la gelée et du bas prix 
du marché. Il y a moins d’ar- 
gent à payer pour les instru- 
ments d'agriculture. Nos femmes 
et nos enfants ont plus de temps 
à consacrer à la lecture, afin de 
former leur esprit. Sur une pe- 
tite terre, on pousse toujours son 
ouvrage en avant. Elles donnent 
plus de confort et de profits. 


à 


LE TRAVAIL DE LA FEMME DU 
CULTIVATEUR. 


Le cultivateur oublie trop sou- 
vent de donner crédit aux diffé- 
rentes formes de l'économie ru- 
rale et domestique. Nous con- 
naissons plus d'une femme de 
cultivateur qui, par son habile 
administration, du produit de 3 
ou 4 vaches et d’une trentaine de 
poulets achète non - seulement 
tous ses habits et ceux de ses en- 
fants, mais encore les 4 de l’épi- 
cerie nécessaire à une famille de 
5 personnes. Cependant on fe- 
rait difficilement croire à leurs 
maris que personne autre qu'eux 
subrient en aucune autre ma- 
nière à l'entretien de leur famille. 
Ils s'en rendraient compte et 
peut-être l’admettraient, si leur 
femme leur était ravie et qu'ils 
fussent obligés de payer pour la 
moitié du travail qu'elle fait et 
de débourser de l'argent pour les 
autres provisions qu’une mer- 
cenaire ne voudrait oué pour- 
rait leur procurer par manque 
d'intérêt et d'administration. — 
National Stockman. 


0 —— 


MAXIMES AGRICOLES. 
Le manque de soin et la négli- 
gence sont deux des plus grands 
fléaux de la ferme. 


Plus d'homimes, partis de rien, 
arrivent à l'indépendance dans 
l'agriculture plus vite que dans 
aucune autre vocation. 


L 
“ 


Tout travail, avec peu ou point 
de réflexion, a ruiné plus d’un 
cultivateur. Il faut réfléchir, et 
calculer les moyens de faire son 
travail le mieux èt le plus facile- 
ment possible. 


ES 


DU SUCCÈS EN AGRICULTURE. 


On proclame que l’agriculture 
ne paie pas comme les autres in- 
dustries. Pour nous, nous croyons 
qu'elle paie mieux qu'aucune 
autre industrie pour le plus 
grand nombre de personnes et 
dans un plus grand nombre de 
cas qu'aucun autre genre d’af- 
faires. Parce qu'on entend par- 
«ler d'un exemple exceptionnel de 
succès parmi les industriels, les 
ingénieurs ou les manufacturiers, 
on en conclut que presque tous 
réussissent, mais il est loin d’en 
être ainsi. On ne parle jamais 
des 95 ou 97 pour cent qui n’ont 
pas de succès, tandis qu'on porte 
aux nues le petit nombre de ceux 
qui s’enrichissent. Elle est pour- 
tant à peu près la proportion du 
succès et de l’insuccès dans pres- 
que chaque branche d'industrie 
ou d’affaires. Les résultats gont 
meilleurs et en plus grand nom- 
bre dans l’agriculture. Les né- 
cessités de la concurrence forcent 
le manufacturier à tenir la main 
d'œuvre à bon marché. L’uni- 
que ressource de ceux mis ainsi 
au pied du mur, est de retourner 
à la culture ou d'acquérir une 

rande habileté dans un genre 
e travail où leur main d'œuvre 
est indispensable. Il n'est pas 
nécessaire d'aller dans l'Ouest 
pour commencer à cultiver avec 
quelques chances de succès. Le 
travail, la sobriété, l’habileté et 
la constance sont aussi sûrs du 
succès dans les vieilles provinces 
que dans les nouvelles, et les 
mêmes qualités, appliquées à la 
culture, ont plus de chances de 
réussir que «lans aucune autre 
profession ou emploi. Il y a 
maintenant autant de chances de 
succès qu'il y en a jamais eu. Le 
cultivateur n’a pas plus d’heures 
de travail que les hommes des 
autres occupations. Le travail 
du cultivateur n’est pas plus dur 
que celui des marchands, com- 
merçants ou hommes de profes- 
sion.—(Farm and home). 


COMMERCE. 


ON DEMANDE 


Marchés de Saint-Boniface et de Winnipeg | Un agent pour la vente, dans le Manitoba 


Marché de la maison. 


Socts. S$cts. 
Bœuf, rôti, par 1b................. 0 10 àO0 15 
Bifeck, series 0 10 à 0 12 
Bœuf salé, ‘4 0 06 à 0 08 
Bœæuf, bouilli,ss ……… 0 06 à 0 08 
Bœuf, par quartier. ......…. 5 00 à 6 00 
Bœuf, vivant, par 100 Ibs... 3 00 à 3 50 
Veau, rôti, par 1b....... ......... 0 10 à O0 15 
Veau, côtelettes, par Ib... 0 12 à O0 15 
Porc frais, «  ,. 0 10 à 0 15 
Porc, par 100 Ibs.. .............. 7 CO à 7 50 
Mouton, rôti, par Ibs...….....…. 0 10 à 0 15 
Gigot de mouton, par Ib... 0 12 à 0 15 
Côtelettes de mouton, par Ib. O 15 à O0 15 
Agneau du printemps, p. qr. 0 75 à 1 90 
Jambon, par 1b 0 15 à 0 00 
Lard SRE 0 10 à 0 12 
Saindoux ‘ 0 10 à O0 12 
Saucisse 0 124 à O 10 
Saucisson de Bologne, par 1b 0 12 à 0 15 
Foie, par Ib... 0 04 à GC 05 


Rognon, par 1b............. 
Tête en fromage, par Ib... 
Cœur oLessse 

Langue FE Pise 
Poulets vivants (par coup) Ib. 
Poules L “ …. 
OEufs, par douz..........….....…. 
Beurre, par 1b.................... 


0 
0 
is 0 
. 0 10 à 0 15 
0 
0 
0 
0 


13 à 0 15 
[0 à 0 10 
10 à 0 10 


) 30 à 0 35 
65 à 0 70 
) 25 à 0 30 


20 à O 25 


BOIS ET CHARBON. 
Tremble..…....................…… 3 50 à 4 00 
Frène, chêne etépinetterouge 5 50 à 6 00 
Perches de tremble... 3 50 à 3 75 
Charbon dur... 10 00 à 10 50 
Charkon mou........... ......... 6 50aà 8 OÙ 

7 FOIN 
Foin de prairie... 8 00 à 11 00 
Foin pressé, par tonne 11 00à O0 00 
LÉGUMES. 
Patates, par minot....…......… 0 75 à 0 90 
Tomates, par Ib... 0 UO à 0 00 
Choux, par 100... ......... 8 CO à 10 00 
Oignons, par minot...….......… 1 50 à 2 00 
GRAINS. 
Bié dur No. 1, par minot...…. 0 67 à 0 70 
Avoine, par minot.....…....….. 0 40 à 0 45 
Orge 1 Lise 0 45 à 0 50 
FARINE. 
Farine qar 100 lus XXX................. 1 25 
LE de XXXX..::..: 2... .L':60 
“e : Strong Baker ..…. 2 40 
ce È Roller Process... 2 70 
PEAUX. 

Peaux vertes... ............. 2 50à 3 00 
Peaux sèches.................... 1 00 à 1 50 
POISSON. 

Poisson blanc, par 1D.. ......... 0 06 à 0 08 
Brochet “0 03 à 0 05 
Morue ns rrecesres 0 00 à 0 10 
DIVERS. 

Poulet 6 . 010 à 0 12 
Dindon “4... 0 15 à 0 18 
BUIS DE CONSTRUCTION. 
1ère planches communes, blanchies. 22 00 
2ème se ‘6 183 00 
lère se brutes. … 20 Ou 
2ème cè M Lie 18 00 
Doublage brut... 16 OÙ 

Gros bois à bâtir, 16 pieds et au- 
desSOUS 55e sesses.cs 20 00 
Gros bois à bâtir, 16 pieds, pour cha- 
que ? pieds additionnels .…..:.… 1 00 


Lambourdes et soliveaux, 16 pieds et 


au-dessous ....... 


Lambourdes et soliveaux, au-dessus 


de 16 pieds pour chaque 2 pieds 
additionnels... 1 00 
CIOLUTB. usines té ets doses secssessme ss 20-00 
Tringles 2 et 3 pouces... 23 00 
Planches, de toute :argeur, qualité A. 45 00 
.6 LL 6 B. 40 00 
« ce « C. 35 ol 
cu ce € D. 30 00 


2ème  ‘! ‘ 


ler bois sain, 1, 1}, 14 et 2 pouces. 55 00 
< 16, 40 


Pin 1ère qualité pour planchers, lam- 


bris et plafonds... so deéase 
Pin 2ème ss ‘ 
Pin 3ème se ce 


sesssssss 39 00 


Marche du Cultivateur. 


Beurre, frais, la 1b............... 0 18 à O 20 
Beurre, salé, la Ib …...... 0 15 à 0 18 
OEufs frais, la doz…............ © 23 à O0 25 
OEufs en boites, la doz ........ 0 20 à 0 21 
Patates, le minot...…..........…. 0 70 à O 75 
Navets,le minot................. 0 00 à 1 50 
Carrottes, le minot.….…..…....… 0 00 à 1 50 
Panais, le minot...............…… 0 00 à 1 25 
Betterave, le minot.…..........……. 0 00 à 1 25 
Oignons, le minot..……..….....…. 1 25 à 1 75 
Choux, par 100... 4 00 à 15 00 
Oie, par bu ss ssssses cosoee 0 12 à 0 13 
Canards, par Ib. ............. .… 0 10 à 0 12 
Dindes, par 1b..................... 0 12 à O0 124 
Poulets, par 1b............. Q 08 à 0 00 
Bois, épinette, la corde... 5 00 à 5 50 
‘“ tremble. 3 50 à 4 00 
‘“__ perches de 3 p 
Foin, la tonne... 10 
Paille, la tonne ....... ......... 5 00 à 0 00 
Bœuf, par Ib, par quartier... 0 03 à Q 04 
Bœuf vif, par Ib... …........... 0 00 à 0 02ÿ |. 
Porc, abattu, par !h............. 0 054 à 0 064 
Cochons, vif, par Ib 0 03 à 0 U4 
Mouton, vif, par Ib... ........, 0 00 à 0 17 
Veau, abattu, par Ib... 0 04 à 0 05 
Veau, vif, par kb..........… ssoces 0 00 à 0 04 
Blé, le minot ir 0 67 à O0 70 
Avoine, le minot. 0 34 à O0 45 
Orge, le minot...................… 0 45 à O0 50 


LA LIGNE LA PLUSCOURTE 


MINNEAPOLN, ST. PAUL & SAULT STE, MARIE 


RAPPELEZ-VOUS, PAS DE CHANGEMENT DE CHARS. 


Les convois quittent St. Paul à 6.40 p.m. et 
Minneapolis à 7.20 p.m. tous les Jours. 


Des wagons-lits circulent maintenant entre Minneapolis et Boston. Sièges de re- 
Les voyageurs allant de Minneapolis à Montréal par cette ligne arriveront 
plusieurs heures plus tôt que par aucune autre. 

Pour plus amples renseignements, adressez à 


pos gratis. 


JNO. G. TAYLOR, 
Gen. Pass. Agt., 
Minneepolis, 


et le Nord-Ouest, du 


PORTEUR DECAUVILLE, 


chemin de fer portatif à pose instantanée, 
pouvant servir avec éconoinie dans toutes 
les industries où il y a du transport à 
effectuer. 

Pour conditions et renseignements, 


s'adresser à 
E. RODIER, 
Représentant au Canada de la 
Société Décauville, ainé, 
30 Rue St. Jacques, 
Montréal. 
jno.13.6.89. 


PHARMACIE SAINT-BONIFACE 


M. le Dr Lambert ayant fait l'acquisition 
de la ‘ Pharmacie Saint-Boniface,”’ connue 
comme la pharmacie de MM. Fafard et 
Cie., tiendra comme par le passé toutes 
ESPÈCES DE 
MÉDECINES PATENTÉES, ARTICLES 

; DE TOILETTE, PARFUMERIE, 

Erc., ErTc. 


Le Dr Lambert tiendra ses bureaux à la 
pharmacie durant le jour et verra iui-mème 
à ce que les prescriptions soient minutieu- 
sement remplies, 


Tout au Comptant. 


La pharmacie sera ouverte le jour et la 
nuit et les dimanches, 

Dimanche—9 à 10, 12 à 1, 7 à 8. 
ino 15.3.88. 


JOHN BEDARD 


Mecanicien 


ne DT 


Machiniste, 


FABRICANT ET COMMERÇANT 


TOUTE ESPACE DE MACHINERE 


Ouvrages en Fer et en Cui- 
vre fondus. 


Reparation :-: de :-: Machines 


(Les machines à vapeur une spécialité.) 
TOUT OUVRAGE EST GARANTI. 


PRIX MODÉRÉS. 
S'adresser aux bureaux de la Cie: 


BARB WIRE WOBKS CO, 


47 Rue Lombard, Winnipeg. 


6m.27.9.88. 


D Lceats demandes rartout 

nous le 1esons afin d'avoir de bons 

û agents qui introduiront nos montres ; 
n#// 

{ { il spéculateurs et marchaï.ds qui ordon- 

ÿ neraient de fortes quantité ; nous vou- 

‘annonce et nous l'envoie avec son ordre 

s'engageant à essayer de faire des ven- 

que nous envoyons gratis avec chaque 

montre. Sur réception de soc en tim- 

nous vousenverrons la montre par 

express C. O. D. sujet à votre 


À M Cet offre est bon pour 60 jours, et 
2 

et afin de nous : rotéger contre les 

ons que chaque personne coupe cette 

tes pour nous avec | immense catalogue 

bres, comme garantie de bonne foi, 

examen. Sitoutest satisfaisant 


| tal qui ne peut être recon- 

u de l'or que par des 

xperts; richement gravé, 
t 


é, monté à la main, 
ajusté et règlé et pleine- 
ment garanti. 
D prenant soin un peu, cette 
montre durera toute votre 
D vie. C'est votre dernière 
chance d'avoir une montre 


Fast, Toronto, Can. Si vous 
désirez recevoir cette montre par 
la maille, il faudra envoyer le mon- 

tait complet. car la marchandise ne 
peut pas être envoyée C. O, D. par la malle. Quand le montant 
complet de l'ordre est envoyé le srite, nous envoyons gratis une 
oiie chaine en or double, Noiumez ce journal 


SCUTT'S 
EMULSION 


OF PURE C6D LIVER OIL 
AND HYPOPHOSPHITES 


Almost as Palatable as Milk. 


arr ma ar… | 
So disguised that the most delicate 
can take it. Remarkable as a FLES11 
PRODUCER. Persons gain rap- 
tidly while taking it 


SCOTT'S EMULSION is acknowl 
sicians to be the FINEST and B P 
of its class for the relief of 

CONSUMPTION, SCROFULA, 
CENERAL DEBILITY, 

WASTINO DISEASES of CHILDREN 

and CHRONIC COUCHS. 

Sold by all Druggists. 60c. and $1.00. 


by Phy- 
reparation 


La plus directe et la moins chere 


—— POUR — 


MONTREAL, 
QUEBEC 
Ettous les points intermediaires 


EST LE 


CHEMIN DE FER 


LOUIS MIGNAULT, 
Agt. des voyageurs, 


la 21 11 89 Minneaplis. 


LE MANITOBA. 


AFIN DE CONTINUER L’EXCITATION 


Nous avons acheté l'assortiment de George Long & Cie, de cette ville, et l'avons réuni 
à la succession de P. A. d'Auteuil, 432 rue Principale. 


L'assortiment se compose de nouveautés, fourrures et lingerie pour hommes. Marchés 
avantageux, comme à l'ordinaire ; pas de mensonge. La quantité de marchandises dont nous 
disposons est la preuve de la vérité de nos annonces. Venez en foule. 


GEO. H. RODGERS & Cie. 


Nouveautés, 432 rue Principale. Chaussures, en gros et en détail, 470 rue Principale. 
Nouveautés et encan chaque soir au No. 590 rue Principale. Succursale à Glenboro. 


AU PUBLIGI LA MUTUELLE DE NEW-YORK 


Compagnie d'Assurance sur la Vie. 


M. PHILEAS TRUDEAU. MOMARD À, MecuuDr 


President. 
TOUJOURS DES VIANDES DE CHOIX 


A DES PRIX INCONTESTABLEMENT PLUS BAS QUE TOUT CE QUI S'EST VU 
DANS SAINT-BONIFACE. 


SATISFACTION GARANTIE A TOUS. 
DANS LE BLOC LARIVIERE, 


N'oubliez pas. voisine de l’hôtel Beauregard. LA PLUS ANCIENNE, LA PLUS RICHE ET LA MEILLEURE 
DRTRE, COMPAGNIE D'ASSURANCE DU MONDE. 


AU MAGASIN BLEU! 


ETABLIE ler FEVRIER 1843. 


A payé depuis son organisation - . . 
Capttal au 1er Janvier 1889 - - - 


126,082,153.56 


La compagnie n'ayant pas d'actionnaires, tous les profits, sans 


AU MAGASIN BLEU on tr est absolue et les conditions 


sont des plus libérales. 


BUREAU CENTRAL : 


Coin de la rue Principale et de l'avenge du Portage. 

Les habillements d'automne et d'hiver arri-|T © HVINGSTON. 
vent tous les jours, et les prix sont de 

MOITIE —— 


plus bas qu’à tous les autres magasins de 
hardes-faites de Winnipeg. | 


IL FAUT VOIR LES PRIX POUR LE CROIRE : 


Meilleur Marche que Jamais! 


THOS. NORQUAY, 


J. F. PRUD’HOMME, 


la 31 10 89 Secretaire et Caissier. 


MAISON ETABLIE EN 1879. 


WU. BELL, 


Habillements d’étoffe du pays pour - - - 
Habillements de bon tweed tout laine valant $15.00 pour 9.50 _ 
Habillements valant $18.00 pour - - - - 12.50 


Pantalons tout laine pour . L : 5 5 Notre assortiment de Marchandises est au complet. 


Pardessus en bonne étoffe du pays pour - - 6.90 
Articles de Teilette 


Pardessus en tweed tout laine valant $12.C0 pour - 7.90 
— Pour hommes —— 


MARCHANDISES SECHES 


VENEZ EXAMINER ET JUGER PAR VOUS-MÊMES 


Magasin Bleu - - 426 Rue Principale. EN GENERAL. 


0, ————— 


SANTÉ POUR TOUS !! 


PILULES et ONGUENT HOLLO WAY. 


LES PILULES 
Purifient le Sang, corrigent tous les Derangements du FOIE, 


de l’'ESTOMAC et des INTESTINS 


Elles fortifient et restituent la Santé à des Constitutions délabrées, elles sont auss 
inestimables dans toutes les maladies particulières au Sexe Féminin de tout âge. 
Pour les enfants ainsi que pour les personnes âgées sont invaluables. 


L'ONGUENT 


E un remède infaillible pour les Maux des Jambes, ceux des Seins, Blessures 
Anciennes, Plaies er Ulcères. Il est fameux pour la Goutte et Rhumatisme, 
Et pour tous les Dérangements de la Poitrine il est de même sans égal. 


OUR LES MAUX DE GORGE, LA BRONCHITE, 
LES RHUMES, LA TOUX. 


Gondements Glanduleux, et toutes les Maladies de la Peau, il est sans rival; et pour 
les membres contractés et jointures raides il agit comme un charme. 


Etoffes à Robes et broderies du dernier goût, 
Mousselines, Chambrés, Dentelles, 
Articles de fantaisie, Gants, 


Etc., Etc., Etc. 


VISAVIS LA GARE DU CHEMIN NE GA 


WINNIPEG. 


la.13.6.89. 


a 


LOTERIE NATIONALE de COLONISATION | 


Sous le patronage de M. le Curé A. Lasezze. Au protit de l'Œuvre des 
Sociétés Diocésaines de Colonisation de la Province de Québec. 
Fondée en Juin 1884, sous l'autorité de l'Acte de Québec, | 
Classe D. 


32 Vict., chap. 36. | 
LE 99we TIRAGE MENSUEL AURA LIEU LE 


Mercredi, 18 Déc. 1889, à 2 hrs. P.M. 


Ces Médecines sont préparées seulement à l'Etablissement du Professeur Holloway, 
78, NEW OXFORD STREET, auparavant 5883, Oxford Street, 


Et se vendent à 1s. 14d., 2s. 9d., 4s. 6d., 11s., 22s, et 33s. le Pot ou la Boïte, et on peut 
les obtenir dans toutes les Pharmacies de l'Univers. 


Les acheteurs sont priés de regarder l'étiquette qui se trouve sur chaque Pot et Boite, 
s’il n’y a pas l’adresse 533 Oxford Street, London, c’est de la falsification. 


ROBT. WYATT, 


———MARCHAND DE 


VALEUR DES LOTS $80,000. 
Gros lot: Un Immeuble de $5,000.00. 


NOMENCLATURE DES LOTS 


QUINCAILLERIES, USTENSILES DE CUISINE, PEIN- 
TURES, HUILES. COULEURS, Erc., Erc. 1 Immeuble de - -  $5,000.00 
1 do - - - 2,000.00 


352 — Rue Principale, Winnipeg — 352 1 do + - - 1,000.00 


$&5,000 00 
2000.00 
1,000.00 


$1 O0 le Billet. 


| 4 Immeubles - - - 500.00 2,000 00 
(Porte voisine de la Banque de Montreal.) 10 do - - - - 800.00 8,000.00 
—___ 30 Ameublements - : 200.00 6,000.00 
60 do - - - - 100.00 6,000.00 F 
LES FAMEUSES FOURNAISES DE McCLARY 200 Montres d'or -  - + 50.00  10,000.00 | 
Supérieures à toute autre espèce de fournaises ou de poêles. Aussi une grande variété 1000 Montres d'argent É ù 10.00 10,000.00 | 
de poblos de cuiate. dalle cie. 1000 Services de toilette -  - 5 00 5,000.00 | 
Venez voir et demandez nos prix. = - | 
3m 17 10 89 ROBT. WYATT. 2307 lots valant - - - $50,000.00 


Il est offert au porteur de tout numéro gagnant de lui payer en espèces le montant de son 
ot, moms une commission de ad a cent. 
s 


Les gro pag gagnants ne sont pas livrés à la publicité à moins d'une autorisation apé- 


DRUNKENNESS 


Or the Liquor Habit, Positively C 
| inistering Dr. Haines’ 
| . Admimiter RpeciBe. 
It can be given in à cup nf coffee or tea withont 
the kcowledge of ed pe taking it; is absolutely 
bharmless, and ré Cervef À rame vd. Cp} 
cure, whether the patien mod nker ot 
an alcohoiic wreck. It has been given in th 


sa 
catalogue de montrés 


— RE — 


Tirages, le 3me Mercredi de chaque mois. 


ven ousands 
pour 32 cent pour 60 , and in every instances a perfect cure 
ez vetre crée A 7 cg qanne Enprounates qi the Speciñc, it becomes an utter : Le Secrélaire, 8. E. LEFEBVRE, 
recevrez un volant $2.00 r 32 cent. | impossibility for the liquor man Bureaux: 19, Rue St-J 
CANADIAN WATCH A JEWELRY CO. get — { full sr DE MONTREAL, Canada. 


69 & 71 Adelaide St, East Toronto, Ont. ÉCIFIO CO. jno.12.1.88. 


Surintendant. 


86.50[No. 288 Rue Principale, (Coin de la Rue Graham. 


ve An 


F 


+ 


